
■ Législatives: Kabbaj, 
le candidat PJD qui fait peur

■ Sucre: Inquiétantes 
envolées des cours!

■ Achat de voitures: 
Les ménages optent pour 
l’auto-financement
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E prenons que des données, de 
la Banque mondiale. Prenons 
une longue durée, les quinze 

dernières années,  pour éviter les 
querelles oiseuses qui ne servent en 
réalité qu’à enfumer les citoyens de 
manière à les priver de leur droit de 
juger.

Quinze ans, c’est quatre gouver-
nements, tous avec le même Souve-
rain: El Youssoufi, Jettou, El Fassi 
et Benkirane. Tous étaient servis par 
des coalitions; tous sont allés au bout 
de leur mandat. Seule différence: le 
dernier avait une plus grande autono-
mie, de par la Constitution, de par une 
meilleure cohérence idéologique et du 
fait d’une plus forte légitimation par 
les urnes.

Or, voilà ce que disent les chiffres, 
que tout le monde peut consulter sur 
le site de la Banque mondiale.

Le PIB (en milliards de dollars 
courants) s’affiche à 38 en 2001. Il a 
été multiplié par 2,6 en dix ans. Puis 
une perte sèche, brutale, d’un milliard 
de dollars,  avec seulement 100,36 
milliards en 2015 et une annonce de 
quasi-stagnation encore pour 2016. 

Bien sûr, cela se ressent sur le re-
venu des Marocains. 

Nous avions 1.370 dollars cou-
rants par tête en 2001. Ils ont été mul-
tipliés par 2,2 en dix ans pour arriver 
à 3.020 (en pourcentage cela donne 
220%!). Après il faut 4 années com-
plètes pour arriver à progresser de 
6,7% seulement. 

Même phénomène si l’on prend un 
dollar constant (qui permet d’effacer 
les faux progrès qui viennent de l’in-
flation): le revenu par personne grossit 
de moitié en dix ans, puis ralentit de 
manière spectaculaire, à 6,6%, dans la 
demi-décennie suivante. 

Quel que soit l’angle de vue, c’est 
toujours le même crève-cœur.  Le 
Maroc n’a certes pas eu les désastres 
qui ont accompagné les printemps 
arabes. Le Maroc a certes préservé ses 
grands chantiers de structures (parce 
qu’ils étaient royaux). Mais il souffre 
comme jamais il n’a souffert depuis 
l’Indépendance.o

Nadia SALAH
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Euler Hermes

Les prévisions pour 
le Maroc

Gouvernance

Les administrations 
narguent le médiateur

12.000 marins privés de 
couverture sociale

ALGRÉ la généralisation 
de la couverture sociale 
aux marins pêcheurs depuis 

2011, certains armateurs de la cir-
conscription de Dakhla continuent 
de narguer la loi. Ainsi, 12.000 ma-
rins n’ont jamais été déclarés à la 
CNSS. Du coup, ils sont privés de 

pension de vieillesse et d’assurance 
maladie obligatoire. Après avoir 
épuisé toutes les formes de protes-
tations, ils viennent de saisir le chef 
du gouvernement. La question sera-
t-elle réglée lors du conseil d’admi-
nistration de l’ONP, prévu ce lundi 5 
septembre?o
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• Le taux passera de 10 à 11%

• Prestations réajustées et 
départ à 63 ans

• La pension minimale 
augmentera de 200 dirhams

Voir page 9

Voir pages 12 & 13Voir Analyse pages 3 à 5

Hausse des cotisations 
dès octobre

Retraite des fonctionnaires


